
 

 
 

Communiqué de presse 
 

Violences au parlement : une honte pour la démocratie béninoise 
 
Depuis le début de cette semaine, les médias relatent avec force détails le déroulement des 
activités parlementaires. Les nombreuses images de violences verbales et physiques au sein 
de l’hémicycle véhiculées par les différentes chaînes de télévisions nationales n’ont jamais été 
vues depuis le début du renouveau démocratique. Cette violence, fondée sur une crise 
politique qui va de plus en plus croissante, interpelle tous les hommes épris de paix et de 
dignité et respectueux de la considération dont jouit notre démocratie en Afrique et dans le 
monde.  
Ces tristes spectacles auxquels nous font assister nos honorables députés en rajoutent aux 
souffrances actuellement vécues par les consommateurs en proie à la cherté de la vie.  
Non contents de ne pas s’impliquer dans la résolution de la crise alimentaire et énergétique 
face à laquelle se débattent leurs électeurs qui ont placé confiance en eux en les élisant, les 
députés de la cinquième législature ne donnent pas un bon exemple à leurs enfants en se 
livrant à des pugilats indignes de leur rang.  
En procédant comme ils le font actuellement, nos honorables députés jettent un discrédit sur 
la démocratie béninoise et du ridicule sur leurs propres personnes. 
Face à cette situation, la Ligue pour la Défense du Consommateur au Bénin (LDCB), voudrait 
appeler toutes les forces politiques à mettre la balle à terre et à engager des discussions 
franches pour parvenir au consensus qui a prévalu à la conférence des forces vives de la 
nation de février 1990.  
Elle voudrait profiter de cette opportunité pour demander à tout le peuple béninois de se 
mobiliser pour mettre en action, en cette période de cherté de la vie, son génie créateur afin 
de faire de notre pays un pays où il fait bon vivre pour chacun et pour tous. 
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